Aingi coit-il

Je cuie devin, mec chere amic ;
(avenir qui noug et promis
Ce découvre & mon art cubtil.

Ainei coit- il !

Pluc de poéte adulateur ;
(e puiccant craindra le flatteur ;

Nul courtican ne cera vil.

Plue dusuriers, pluc de joueurc,
De petite banquiere grande ceigneurs,

Et /baf un commi¢ /'hcl'vf/-

( amitié, charme de noe Jours,

Ne cera plug un froid diccoure



Dont linfortune rompt le fi.

(a fille, novice & quinze ang,
A dix-huit, avec ce¢c amantse,

MNexercera que con babil.

Femme fuira le¢ vaine atours ;
Et con mari, pendant huit jours,

Pourra cabgenter cang péril.

(on montrera dans chaque écrit
Pluc de ge'm'e, et moin¢ O('E’Q,bl’ff,

(aiccant tout Jargon ,bae'k//.

(auteur aura plug de fierté,
( acteur moinge de fatuité ;

(e critique cera civil.



On rira clog erreurs dec grands,
On chanconnera leurs agents,

. ’ ) .
Sang voir arriver (alguazil.

En France enfin renait le godt ;
(a justice régne partout,

Et la vérite cort dexil.

Or, mee amic, béniccone Dieu,
Qui met chaque choce en con lieu :

Celles-ci cont pour [an troic mille.

Pierre-Jean de Béranger (1280-1852)



